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L’ESPERANCE CHRETIENNE EST AU-DELA DU VOILE 

He 6 : 13-20   1 Pi 1 : 3  

INTRODUCTION 

Contexte : 

1) D’où vient cette force que possède le chrétien à surmonter les épreuves les plus 

difficiles et les plus douloureuses de la vie ? D’où vient cette énergie qui lui donne de  

ternir ferme face à l’adversité de la vie ? D’où vient ce courage qui lui permet de ne 

pas plier les genoux devant la méchanceté et l’injustice des hommes ? D’où jaillit  

cette assurance qui lui permet de voir la lumière de Dieu remporter la victoire sur le 

monde des ténèbres ? D’où vient cette audace qui l’amène à marcher avec hardiesse 

derrière les traces de Jésus-Christ en refusant tout compromis et toute injustice de ce 

monde ? D’où sort cette vigueur qui poussait les premiers chrétiens à se donner en 

sacrifice si cela était nécessaire pour la gloire de Dieu, préférant ainsi la mort que de 

vivre dans le blasphème et le reniement ? D’où vient cette grandeur d’âme qui 
caractérisait leur mode de vie empreint d’amour, de paix, de joie et de certitude ? 

La réponse est : l’Espérance. 

C’est leur espérance dans la personne de Jésus-Christ qui a fait d’eux des hommes et 

des femmes solides, fermes, remplis de certitudes, inébranlables quant à la foi, prêts à 

tous sacrifices pour la gloire de Dieu, remplis d’espérance du retour du Christ. Vivant 

jour après jour la réalité de la présence même de Dieu dans leur cœur, étant 

convaincue qu’ils étaient dans le monde mais pas du monde, que leur patrie était là-
haut, celle à venir. 

Mais notre espérance se limite-t-elle uniquement à notre assurance de voir un jour 

Christ face à face ? Doit-on penser que toute l’œuvre du Christ à la croix ne doit se 

résumer qu’à notre confiance d’aller le rejoindre un jour au ciel et de vivre l’éternité 

avec Lui ? Notre espérance se mesure-t-elle comme celle de Job qui a dit « Je sais que 
mon Rédempteur est vivant… » (Job 19 : 25-27) ? 

Il me semble que le message du N.T. veut nous amener beaucoup plus loin que cela. 

Christ n’est pas mort à notre place pour que notre espérance se résume à le voir un jour 

lorsqu’il reviendra  Si nous croyons cela = Bien. Mais quelle différence avec les 
croyants de l’A.T. ? 

Nous allons voir que l’œuvre du Christ avait pour but de nous donner « une meilleure 

espérance. » Qui dit "meilleure" suggère une nouvelle. D’autant plus que  1 Pi 1 : 3 

nous parle d’une espérance vivante  c'est-à-dire d’une réalité que nous transforme 

jour après jour à l’image de Jésus-Christ. Notre espérance n’est pas quelque chose 

d’hypothétique ni conditionnelle à ma capacité de croire ou pas, mais une vraie 

certitude que je suis amené à vivre dès maintenant. Pourquoi ? Parce que Christ est 
vivant pour l’éternité. 

2) On ne saurait trop le redire, le relâchement, la lassitude, le découragement, le 

manque de persévérance, sont les dangers qui ont causé de multiples naufrages dans 
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l’Eglise. Nous ne devons pas oublier cela : 1) La foi s’empare de la promesse – 2) mais 
c’est la persévérance qui nous assure la possession. 

A quoi pouvons-nous comparer l’Eglise de Christ aujourd’hui ? A un hôpital pour 

rétrogrades. De l’enthousiasme, de la ferveur et du dynamisme du départ, sont 

remplacés par une tiédeur, une fébrilité et une morosité. Pourquoi ?  Parce que les 

croyants se sont accoutumés à une piété formaliste et sans vie  Nous ne vivons plus 
dans cette espérance vivante. Notre espérance nous ne la voyons que pour plus tard. 

C’est pourquoi nous devons, plus que jamais,  prêcher dans l’Eglise: 1) La ferveur – 2) 

La persévérance à toute épreuve  les conditions indispensables de croissance et de 

vigueur. 

L’auteur prend l’exemple d’Abraham qui est riche en enseignement. Pourquoi ? Parce 

qu’il illustre la vie de celui qui croit dans la promesse de Dieu et persévère dans son 

accomplissement  Trois domaines fondamentaux : 1) La promesse – 2) La foi –     
3) La persévérance  Ces trois domaines sont résumés dans l’Espérance.  

L’espérance chrétienne se résume dans : la Promesse faite par Dieu – Notre foi en 

Jésus-Christ – Notre persévérance de tous les jours.  

Quelle est cette promesse ? Que notre Dieu nous a sauvés en Jésus-Christ et qu’il est 

allé nous préparer une place. Qu’il nous a promis sa présence chaque jour et qu’il nous 
a donné son Esprit pour marcher avec Lui. 

Comment saisir cette promesse ? En plaçant notre foi dans ce que Dieu a dit. La foi 
c’est toujours croire dans la Parole de Dieu. 

Comment vivre cette promesse ? En persévérant chaque jour dans notre confiance en 

Dieu. 

DEVELOPPEMENT 

Sur quoi reposait la foi d’Abraham ? Pouvait-il douter un instant que Dieu faillirait à 

ce qu’il a dit ? Non ! Pourquoi ? Parce que Dieu fit :  

 Une promesse Dieu promis la bénédiction à sa postérité. 

 Un serment  Pour donner plus de poids à sa Parole. 

Il est impossible pour nous en tant que la postérité d’Abraham d’imaginer quoi que ce 

soit de plus sûr et de plus certain. Dieu promet de sauver tous ceux qui croient en 

Christ, puis Il confirme cette promesse par un serment. La conclusion est inéluctable : 

le croyant possède une sécurité éternelle.  

 

v.18-20 L’auteur emploie quatre images pour bien faire comprendre la certitude 

absolue de l’espérance chrétienne :  

 Une cité de refuge  cela rappelle dans l’A.T. les villes de refuge où devait 

s’enfuir celui qui était poursuivi par le vengeur du sang (No 35 : 12, 25-28) # où les 

cornes de l’autel pour échapper à un châtiment ou une condamnation (1 Ro 1 : 50).  

Le lieu du salut pour les chrétiens c’est la  foi inébranlable qu’il place dans la personne 

de Jésus-Christ.  Saisir l’espérance que nous donne le Christ = 1) choisir de suivre 

l’exemple du Christ – 2) choisir de ne pas se conformer au siècle présent, mais d’être 

renouvelé dans l’intelligence pour accomplir la volonté de Dieu – 3) choisir l’opprobre 
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du Christ que la jouissance du péché.  Nous sommes considérés comme des réfugiés 

qui ont fui ce monde pour nous attacher à une autre cité qui a des solides fondements, 

celle dont Dieu est l’architecte et le constructeur. 

 

 Une ancre  Symbolise la sécurité. C’est un tout petit objet, pourtant il peut 

maintenir un grand navire.  Plus la foi est grande plus l’ancre est grande. Plus 

l’ancre est solide plus la foi est ferme et inébranlable. 

Chose extraordinaire  On ne voit jamais l’ancre : elle est cachée comme invisible. 

Mais on voit le bateau  On doit voir notre foi et imaginer la solidité de notre ancre.  

Où l’ancre-espérance doit-elle trouver sa solidité ? Dans  la présence même de Dieu, 

lequel est appelé le Rocher des siècles (A.T.). C’est le seul terrain inébranlable qui soit 

digne de confiance et d’assurance =/= des terrains de ce monde. Pour qu’une ancre soit 

efficace que faut-il ? Elle doit être fixée au vaisseau par une chaîne Cette chaîne 

c’est notre foi en Jésus-Christ que nous devons tous expérimenter jour après jour. 

L’ancre de l’espérance chrétienne est sûre et ferme, parce qu’elle nous tient attachés à 

la demeure même de Dieu, au siège de l’immuable fidélité. 

 

 Un précurseur, du grec pródomov  Seul emploi ici = "celui qui court devant" = 

dans le langage militaire = l’avant-garde  « une petite troupe qui non seulement 

précède le gros de l’armée, mais lui fournit une protection, lui ouvrant en quelque 

sorte une route sans surprise. »  

Notre Seigneur Jésus-Christ n’est pas seulement celui qui montre le chemin, ni 

seulement celui qui va devant, mais celui qui a commencé par ouvrir un chemin vers le 

sanctuaire véritable. D’autres peuvent l’emprunter maintenant parce qu’il est notre 

guide. 

C’est pour nous qu’il l’a fait – c’est en notre faveur qu’il est entré dans le ciel – 

Maintenant c’est  notre privilège de pouvoir librement entrer dans le sanctuaire – c’est 

une grâce qui nous est faite de pouvoir librement et directement nous présenter dans la 

présence de Dieu notre Père – c’est notre cadeau de venir comme des enfants 

d’adoption devant le trône de la grâce. Alors, n’hésitons pas à venir devant le trône de 

notre Père céleste #  Hé 10 : 22  « approchons-nous donc le cœur sincère… »           

# Hé 4 : 16  « Approchons-nous donc avec assurance… »  Frères et sœurs la route 

est ouverte  Nous pouvons y aller. 

A quel prix ? Le prix de son sacrifice – le prix du sang qui a coulé à la croix pour 

chacun d’entre nous. 

  

C’est pourquoi l’espérance est appelé « meilleure » He 7 : 19  Pourquoi cette 

espérance est-elle appelée meilleure ? Parce qu’elle nous permet de nous approcher de 

Dieu « d’une meilleure espérance, par laquelle nous nous approchons de Dieu ». 

Chose qui n’était pas possible dans l’ancienne alliance – dans l’ancien culte lévitique – 

tant que le vrai agneau de Dieu n’avait pas versé son sang. 

 

L’espérance chrétienne d’après l’œuvre du Christ c’est de comprendre et de saisir par 

la foi que non seulement nous avons été adoptés en Jésus-Christ, mais que nous 

sommes appelés à vivre dès maintenant dans la sainte présence de Dieu notre Père. 

Notre espérance est cette communion personnelle et intime avec Dieu le Père. C’est de 

réaliser que si nous sommes encore dans ce monde, nous sommes déjà avec Dieu pour 

l’éternité.  Nous ne voyons plus les choses de la terre de la même façon :  
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1) Les douleurs – les maladies – la méchanceté – les peines – les maladies – le deuil – 

la mort – le chômage – les guerres – les injustices – etc. 

 

 

 Un souverain sacrificateur  Tout l’épitre aux Hébreux avait pour but de montrer 

la supériorité de la Nouvelle Alliance par rapport à l’Ancienne. 

Dans l’A.T. le souverain sacrificateur était un homme au service des hommes. 

Problèmes : 1) Il était mortel – 2) Il n’entrait qu’une fois par an dans le lieu très saint – 

3) Il devait offrir un sacrifice pour ses péchés – celui de sa famille – celui du peuple – 

4) La sacerdoce était transmissible à un autre. 

Jésus-Christ : 1) Sacerdoce intransmissible – 2) Il a offert un sacrifice une fois pour 

toute – 3) Pas pour lui mais pour les hommes – 4) Il vit éternellement  Il officie 

éternellement pour nous – 5) Il est éternellement devant la présence de Dieu – 6) Il 

nous a ouvert le chemin de la présence de Dieu. 

 

Nous pouvons dire avec fierté et humilité que c’est pour nous que Jésus-Christ est 

entré au ciel, qu’il officie devant le père pour nous  Hé 7 : 25 « Il peut sauver 

parfaitement … étant toujours vivant pour intercéder pour nous. » 

 

Grandir dans la foi et dans notre espérance c’est réaliser que nous avons un grand 

Souverain Sacrificateur dans la personne de Jésus-Christ qui officie à chaque instant 

pour nous devant le Père Tout-puissant. 

C’est aussi réaliser que nous avons de la valeur aux yeux de Dieu  Nous sommes 

précieux. 

CONCLUSION 

Nous pouvons nous appuyer sur : 

 Les promesses de Dieu  Dieu est Fidèle et ne change pas 

 Le ministère de Jésus-Christ dans les cieux pour nous  Il est Vivant pour 

l’éternité. 

 Notre espérance qui est vivante parce que Christ nous a ouvert le chemin de la 

présence de Dieu. 

 Même si nos épreuves semblent difficiles et urgentes, Dieu nous a laissé une 
espérance qui nous permet de surmonter toutes les adversités. 

 

Que Dieu nous accorde sa grâce pour marcher fidèlement et fermement avec lui. 
Amen ! 

 

 


